
 

 

 

 

 

 

 

 

 

Centre de Détention                                                                                                   Le 21/05/22 

de Bapaume 

 

 

 

                              Y’ A -T- IL UN PILOTE DANS L’AVION ??? 

 
                Ce titre pourrait prêter à sourire faisant référence au film humoristique de l’époque, si ce 

n’est qu’il s’agit d’un établissement pénitentiaire dont il est question! 

 

 

                En effet, depuis quelques mois, une grande partie des Personnels du Centre de Détention se 

demande pourquoi nous sommes si négligés et autant méprisés par notre Direction Locale ? 

 

                Multiples agressions verbales et physiques de la part des détenus (es), voire l’inadmissible, 

l’intolérable  avec des projections d’urines et d’excréments, sans compter les crachats, les 

provocations physiques et verbales incessantes. Les personnels du Centre de Détention ont déjà payé 

un lourd tribut par ces trop nombreuses agressions ! 

 

                La liste est longue, mais ce qui est sûr, c’est que cela est devenu malheureusement récurent 

au sein de notre détention, et avec en plus, une arrivée quasi continue de MOS (Mesure d’Ordre et de 

Sécurité) à laquelle Madame la Directrice nous répond (tout en haussant les épaules) : «  Je n’y peux 

rien, c’est la Direction Régionale qui les imposent !!! » 

 

               Mais peut-être que cette même Direction a en tête de nous entraîner à de telles conditions 

de travail pour faire d’un établissement « récompense  pour la population pénale » une annexe de la 

Centrale de Vendin ? 

               Après tout, ne souhaite-t-elle pas installer des filins anti-hélicoptère dans ce but ???  Le tout, 

bien sûr, sans jamais envisager d’obtenir des personnels supplémentaires afin de satisfaire et donc 

plaire à sa hiérarchie. 

 

                Il est vrai aussi que pour Madame la responsable d’établissement, la sécurité de ses 

personnels passe au second degré, il y’ a juste à constater sa gestion de nos agresseurs !   

 

 

               A quand et par qui allons-nous obtenir l’intérêt et donc l’aide légitimement requise et 

nécessaire au bon fonctionnement de notre prison ? Puisque pour Madame la Directrice : «  A 

Bapaume, tout va bien !!!» 

 

 

                                                                                                                          Le bureau local, 

 


